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    À cette femme merveilleuse qui m’a dit un jour :

    « À la chasse, je préfère la pêche. Je lance un appât dans l’eau et j’attends que le poisson morde. »

     

    Voilà les bénéfices de la chasse…

  


Introduction
J’ai commencé à écrire ce livre en ayant la nausée. Ce n’était ni à cause des verres de vin, nécessaires à toute écrivaine qui travaille sur ses heures de sommeil, ni à cause des 500 grammes de bulots achetés fraîchement chez le poissonnier du quartier que j’engloutissais pour amortir l’ivresse montante du blanc moelleux. Mais croyez-moi, j’aurais préféré la gueule de bois.
 
J’ai pourtant lu de nombreux articles concernant les relations hommes femmes au cours de ma carrière de journaliste sexo pour des magazines comme Union ou Femme Actuelle, mais jamais autant qui me rendent à ce point malade sur un sujet précis : celui de la séduction. Ou de la manipulation, puisque certains n’y voient aucune différence. Comme si, elle était inévitable et normale lorsqu’il s’agissait de rapports humains. Comme si c’était « comme ça » que nous devions nous comporter les uns avec les autres.
 
Pour une jeune femme qui a passé son temps à s’affirmer, à exprimer librement ses désirs et à écouter ceux de ses partenaires, à faire la promotion de la communication au sein des relations, à encourager les gens de son entourage à se sentir libres de parler, de faire l’amour et d’aimer en respectant les autres et leur liberté, et à se sentir « bien » de cette façon, quelle tristesse de m’apercevoir que la plupart des livres et des écrits sur le sujet n’avaient pas du tout la même ambition.
 
J’ai commencé à rédiger ce livre après avoir terminé les dernières pages de The Rules : Time-tested Secrets for Capturing the Heart of M. Right (Warner Books) d’Ellen Fein et Sherrie Schneider, un des livres de référence que toute femme se doit d’avoir dans sa bibliothèque lorsqu’elle s’intéresse à la séduction au féminin. Une œuvre qui a fait l’effet d’une bombe en 1995.
 
Ce guide « miracle », à la couverture un tantinet kitschissime (ce type de police ombrée avec un empattement effilé aurait d’ailleurs dû être interdit dans les années quatre-vingt par respect oculaire), vous propose 35 règles pour « capturer » l’homme idéal (« M. Right » in english, please).
 
Pour vous épargner la lecture de l’ensemble du livre (de toute façon, la version française éditée chez Albin Michel est épuisée), je vous glisse ci-dessous quelques morceaux choisis :
 
« Raccrochez toujours en premier. »
 
« Ne lui accordez qu’un seul baiser au premier rendez-vous. »
 
« N’acceptez pas de sortir le samedi soir s’il vous prévient après le mercredi. »
 
« Laissez-lui prendre les initiatives. »
 
« Ne dévisagez pas un homme, parlez peu. »
 
« Arrêtez de le voir s’il ne vous a pas offert un cadeau romantique pour votre anniversaire ou la Saint Valentin. »
 
Et mon préféré : « ne parlez pas du livre Les Règles avec votre psy », des fois qu’il aurait la bonne idée de vous prescrire une lobotomie peut-être…
 
Mais ce qui m’a le plus choquée n’est pas le contenu du livre, c’est surtout l’influence et l’écho qu’il a à l’heure actuelle dans la culture de la « drague » au féminin, perpétuant sur les générations futures, les mêmes théories de manipulation, de froideur et de distance.
Nicolas Dolteau, youtubeur, dans la vidéo « Combien faut-il de temps avant de coucher avec un homme ? » (juin 2017)
« Si vous avez envie qu’un garçon tombe amoureux de vous, vous êtes une femme libre, mais il va falloir agir de façon un peu différente et je vais vous expliquer pourquoi. L’erreur que font trop souvent les filles quand elles sont face à un homme qui leur plaît, c’est qu’elles veulent lui mettre le grappin dessus, elles ont envie de lui montrer qu’elles sont disponibles et intéressées, donc elles cèdent à ses avances. Avances qu’il ne manque pas de faire, parce que c’est comme ça, c’est un garçon : il a envie de sexe. Nous, on veut faire patienter ce garçon, parce que les hommes tombent amoureux des femmes en les conquérant. C’est-à-dire que plus il va s’investir pour vous, plus il va faire des efforts dans la conquête, plus votre valeur va augmenter à ses yeux. Et c’est là tout l’art de la séduction, on a envie de magnétiser un homme, de l’encourager à faire des efforts, de récompenser ses efforts mais on n’a pas envie de donner la plus grosse récompense tout de suite. Comme le dit William Shakespeare “conquête trop aisée bien souvent méprisée”. » Résultat : 125 000 vues, 100 000 abonnés.


Ces techniques trouvent aussi leur pendant masculin. La version testostérone de The Rules, c’est The Game : les secrets d’un virtuose de la drague de Neil Strauss.
 
Un livre majeur de 2005 (notez que les hommes ont mis dix ans de plus que les femmes à s’intéresser à la manipulation dans la séduction) qui a lancé aux États-Unis toute la mouvance des pick up artists — les artistes de la drague — fédérant une communauté soudée qui usent de terminologies et de stratagèmes codifiés. Si tout n’est pas à jeter chez les pick up artists, car beaucoup de «tips» (les «trucs» à savoir) concernent le développement personnel et les bases de la programmation neurolinguistique, d’autres astuces de séduction sont beaucoup plus douteuses, comme le negging : « Une approche qui consiste à diminuer la femme ciblée en lui faisant un compliment qui la remet plus ou moins discrètement en cause comme : “Cette robe est jolie, mais je l’ai vue mieux portée”. » (Les Inrocks, « Pick up artists : quand la drague se teinte de haine »). « C’est une sorte de vanne destructrice qui doit vous permettre de prendre l’ascendant psychologique sur la fille en face de vous. » (artdeseduire.com)
 
Ou encore, de façon plus évidente, la notation, qui permet avant tout de se comparer et de se valoriser entre coqs.
Sélim, « Warpig, HB10… comment et pourquoi on note les filles » (artdeseduire.com, novembre 2012)
« HB10 : Tout le monde a envie de la prendre là tout de suite, dans la salle de réunion, sur la piste de danse, dans la file d’attente au Monop. Oui, aussi dans ce couloir de métro qui pue. Tel est le pouvoir des HB10. On vendrait notre mère pour elles.
HB9 : C’est la fille que vous avez envie de vous faire aussi, mais vous pouvez attendre d’arriver chez vous. La HB9 est moins bonne, mais plus belle. Alors qu’on peut se lasser d’une HB10 dès qu’on est plus léger, une HB9 est la femme parfaite en apparence.
HB8 : Si lors d’un débat entre mecs vous n’êtes pas sûr de la valeur d’une fille mais qu’elle vous plaît terriblement, ça doit être une 8 (enfin, on vous le souhaite).
HB7 et en dessous : si vous réfléchissez plus de dix secondes, si vous préférez rappeler un ancien plan cul plutôt que d’aller l’aborder, c’est que c’est probablement une 7 ou moins. »


Ah, je vois que vous commencez à avoir vous aussi un peu la nausée, ça me rassure…
 
Mais revenons à nos moutons. Si l’on essaie de prendre un peu de recul sur la drague féminine (corrélée d’une certaine façon à la drague masculine), toutes ces règles pourraient se résumer à « ne pas montrer à l’homme qui nous plaît qu’il nous plaît », une technique aussi utilisée lorsque vous voulez acheter un appartement coup de cœur mais que vous avez peur que l’agence n’accepte pas votre négociation au rabais si elle s’en aperçoit, ou encore lorsque vous souhaitez accéder au job de vos rêves mais que vous avez aussi besoin de vous vendre très cher à votre recruteur.
 
Une stratégie commerciale assez intuitive qui permet de faire monter l’investissement de son adversaire sur sa propre valeur pour compenser un désintérêt.
 
Et pourquoi pas, après tout ?
 
Pourquoi, si l’homme et la femme ont des intérêts divergents, ne pourraient-ils pas œuvrer pour les leurs, même si cela se fait parfois au détriment de l’autre ?
 
Parce que ça ne marcherait pas ? Ce serait vous mentir que d’affirmer le contraire, en particulier quand on connaît le succès de la propagation de telles théories, bien que les chances de réussite varient énormément d’une population à l’autre, d’une époque à l’autre, et d’un individu à l’autre.
 
Cette vision des rapports de séduction s’adresse majoritairement à une partie de la population masculine qui souhaite être rassurée du contrôle du corps de la femme en tant que future mère (ainsi, trouver une femme qui se « réserve sexuellement » leur permettrait de s’assurer que leur partenaire maîtrise ses pulsions) ainsi qu’à une autre qui accorde beaucoup d’importance au miroir social qu’est la partenaire (une partenaire « inaccessible » permettrait de nourrir leur propre valeur).
 
Si je ne sais pas dans quelle catégorie Tom Wolfe (ce célèbre écrivain américain né en 1931 qui se déclarait ouvertement conservateur) se situe, il prouve, sans contestation, que ces techniques de manipulation peuvent aussi être plébiscitées par certains hommes, au détriment de leur facilité à trouver des partenaires disponibles pour du sexe sans enjeu. Tom Wolfe à propos de The Rules, déclara : « je vous assure, ces femmes sont des diables qui ont dû s’introduire dans le cerveau des hommes pour en connaître aussi bien les mécanismes. » (propos rapportés par Charlotte Simmons pour Les Inrocks, 2012).
 
Et pour autant, je vous déconseille fortement la manipulation, et tâcherai de ne pas en faire la promotion dans ce livre. Trop bonne, trop conne ? Ne vous y méprenez pas ! Ce n’est pas parce que je suis « une gentille fille » ou que « j’aime trop les garçons pour leur faire du mal ».
 
Je déconseille la manipulation car j’ai connu un tas de manipulatrices joueuses, mais je n’ai jamais connu une seule manipulatrice heureuse.
 
Et que ce simple constat, basé sur mon expérience, peut aussi être accompagné d’un minimum de bon sens.
 
Comment vous sentez-vous quand vous devez constamment brider vos désirs et vos envies, au risque qu’ils soient découverts ?
 
Comment vous sentez-vous quand vous ne pouvez pas communiquer librement vos opinions et vos avis, de peur de « trop » vous dévoiler ?
 
Comment vous sentez-vous quand vous considérez la personne avec laquelle vous entamez une relation privilégiée comme quelqu’un que vous manipulez ?
 
Et surtout :
 
Comment vous sentez-vous au moment où vous regardez votre horloge avant de répondre à un SMS ?
 
Si vous avez répondu que vous adorez faire poireauter l’autre — tout en conservant la charge mentale de lui répondre dans deux heures — vous pouvez tranquillement refermer ce livre et ouvrir The Rules.
 
Sinon, ce livre est là pour apporter une alternative au discours majoritaire sur la séduction féminine. Car toutes les femmes ne veulent pas forcément « capturer » un homme, et celles qui le veulent ne souhaitent pas forcément passer par des méthodes de manipulation.
 
L’approche de la « drague féminine » hétérosexuelle (si vous n’êtes pas hétérosexuelle, La Musardine a publié des tas d’autres livres sur les relations homosexuelles et/ou bisexuelles auxquels vous pouvez vous référer si besoin) dans ce guide vous permettra :
 
	• D’oser enfin approcher un mec qui vous plaît, sans attendre que celui-ci vous adresse la parole en premier. Vous ouvrez alors votre champ des possibles relationnels ;
 

	• D’expliciter clairement votre consentement et vos intentions, et ne jamais rester en zone grise, terrain propice à des sentiments négatifs tels que la honte, la déception et/ou la colère ;
 

	• De vous redonner confiance en vous, de toujours protéger votre bonne estime de vous-même et de retrouver les sensations grisantes liées à la prise de risque ;
 


Mais qu’est-ce que la drague alors si c’est n’est pas masquer son jeu à l’autre ?
DRAGUER
Dans ce livre, « draguer » sera simplement la combinaison de deux actions différentes :
	• Signifier à l’autre que la porte est ouverte

	• Se présenter sous son meilleur jour


 
Nous irons même un peu plus loin en évoquant les débuts de relation et comment rendre le lien émotionnel et/ou sexuel intense (sans passer par le chantage affectif, oui, oui).
 
Et pour que la métaphore soit plus claire, nous avons choisi de vous mettre dans la peau d’une gérante de boutique, le territoire de découvertes et de négociations par excellence, que nous installerons sur le boulevard de la séduction.
 
Apparence, sympathie, éthique, produits distribués, règlement interne… à vous de choisir les règles du jeu, votre clientèle et vos conditions.
 
Comment booster votre commerce ? Ah, eh bien c’est là que nous intervenons !




1. Faites une étude de marché
À quoi servent les rapports de séduction ?
Les rapports de séduction (en particulier hétérosexuels) sont intrinsèquement liés à notre reproduction humaine, si on les observe avec le prisme de la biologie. Nous avons besoin de l’autre pour perpétuer nos propres gènes, et ce, en optimisant au maximum nos intérêts de façon plus ou moins consciente. Quoi ? Que me dites-vous ? « La reproduction de l’espèce » ? Ah oui, c’est un peu plus égoïste que ça…
 
Jean-Baptiste de Panafieu et Jean-François Marmion dans leur livre Séduire comme une biche (Éditions Salamandre, 2017) écrivent « les processus de séduction semblent en grande partie déterminés par le carcan des besoins de l’espèce. Selon les biologistes, le but de la reproduction n’est pas de produire des descendants et de perpétuer l’espèce : ce sont les gènes qui cherchent à se reproduire, ceux des mâles d’un côté et ceux des femelles de l’autre. Chaque individu a pour unique objectif, inconsciemment bien sûr, d’offrir un avenir à ses propres gènes sous la forme du plus grand nombre de descendants possibles ».
 
Ces rapports de séduction ne sont pas le propre de l’humain ! Ils varient énormément d’une espèce animale à l’autre, en fonction de la technique de reproduction employée et de l’environnement dans lequel l’espèce évolue et contrôle ses ressources. Par exemple, chez le petit oiseau « chevalier givré », les femelles se battent pour les mâles ; chez l’éléphant de mer, le dominant aura accès à une dizaine de partenaires femelles ; chez la mouette tridactyle, le couple stable permet aux deux genres d’avoir autant de descendants l’un que l’autre.
 
Concernant les humains, si le contexte peut jouer, en fonction de l’époque et du continent dans lequel vous naissez, de nombreuses études sur la psychologie de la séduction se réfèrent directement à la théorie de l’évolution, c’est pourquoi elle reviendra régulièrement dans ce guide ; à noter que cette théorie ne détermine pas de façon irréductible nos rapports homme/femme.
 
Personnellement, je la trouve plutôt éclairante sur le « pourquoi on en est là aujourd’hui », et le « pourquoi on peut s’en passer, merci ».
 
Et d’ailleurs, pourquoi The Rules et The Game vous semblent-ils aussi pertinents que gerbants ?

Pourquoi les femmes veulent-elles capturer un homme ?
Si l’on se penche quelques minutes sur les méthodes de reproduction humaine historiques, les femmes investissent beaucoup plus d’énergie et de risques pour leur propre survie dans la conception d’un enfant que les hommes (neuf mois au moins, plus un handicap certain pour faire face aux nécessités de la vie comme aller chasser un mammouth avec un petit dans les bras).
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